
Parfois, les déclarations des hommes poli-
tiques de chez nous, notamment ceux qui sont
au gouvernement, surprennent, étonnent et
déroutent par leur sincérité. Et c'est tant
mieux pour la bonne gouvernance.
En recevant, l'autre jour, le Collectif de lutte
contre les violences faites aux femmes, le mi-
nistre de l'Intérieur, contrairement à certains
de ses collègues, n'a pas du tout esquivé la
question mais a d'entrée reconnu ce que tout
le monde sait depuis kala-kala. A savoir, la
corruption et les tra!ics en tous genres sévis-
sant dans les marchés de la capitale et dont
les auteurs sont ses agents... de police. C'est
donc clair, net et précis que les patrons sont
au courant des faits d'arme de la piétaille.
Pourquoi ne font-ils rien pour mettre un
terme à cette gangrène qui décrédibilise nos
gens d'arme ? A qui pro!ite le crime ?

Comme un véritable constat d'aveu, le minis-
tre promet aux femmes commerçantes qui se
présentent en principales victimes que la so-
lution se trouve dans la décentralisation.
C'est-à-dire, quand les collectivités locales
prendront leur destin en main. Mais quand ?
Silence. Ce qui veut dire, à part quelques po-
liciers malchanceux qui seront sanctionnés
pour l'exemple, le racket et ses corollaires
peuvent continuer jusqu'à... Pôvres commer-
çantes, elles ne sont pas encore sorties de
l'auberge.
C'est bien de regretter les dérapages de ses
ouailles, mais c'est mieux d'opter pour des so-
lutions radicales. Car il est dit dans les
Saintes Écritures que lorsque ton bras te
gêne, coupe-le quoi... 
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P O L I T I Q U E
L I STE S  É L E CTO RALE S  :  ÇA  R E PART  D O U C E M E NTUne nouvelle campagne de révision de la liste électorale adébuté hier, avec en toile de fond les élections présidentielleet législatives de cette année. Pour ce premier jour, c'estsans empressement que les Gabonais ont convergé vers lescentres d'enrôlement.

L’Italien Andrea Palini (Skydive Dubaï) a enlevé hier au sprint la première étape de la
11e Tropicale Amissa Bongo entre Kango et Lambaréné (146 kilomètres). Il endosse na-
turellement le maillot jaune. Le premier Gabonais, Glenn Morvan Moulengui, finit 33e.
La 2e étape ce mardi mène les coureurs de Fougamou à Mouila (105 km).  

E C O N O M I E
Sur les chantiers d'Olam Gabon à Ndendé

FA I T  D IVE R S
En prison pour viol sur sa nièce

S P O RTS
Chan-2016 : Panthères A', un cœur au rythme faible

FAU C HÉE  À  E S SAS SA

Elle n'en aura pas pro!ité. Alors qu'elle venait d'empocher satontine, Angèle Josée Eyang Essono, 49 ans, a été renversée, di‐manche soir à hauteur d'Essassa, par un véhicule dont leconducteur n'a pas daigné s'arrêter. Projetée une vingtaine demètres plus loin, elle est morte sur‐le‐champ.
E D U CAT I O N  :  G RÈVE ,  ÇA  S E  C O R S E  !

Avec l'entrée en grève du Syndicat de l'éducation nationale(Sena), l'arrêt de travail qu'observaient déjà, depuis la re‐prise du 4 janvier, les adhérents de la Conasysed a pris unetournure plus dure hier. Surtout dans le secondaire public,avec des enseignants absents et des salles de classe dé‐sertes.
L E S  DÉM I S S I O N NA I R E S Les anciensm i n i s t r e sV i n c e n tMoulenguiBoukossouet FrédéricMassavalaMaboumbaont an‐noncé leweek‐end dernier leur départ respectivement du Parti so‐cial démocrate (PSD) et du Parti démocratique gabonais(PDG). Des décisions peu surprenantes au vu de leurs ini‐tiatives récentes.
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ANDREA PALIN I PREMIER
MAILLOT JAUNE

Cyclisme/11e édition de la Tropicale Amissa Bongo
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VALLS  :  PAR I S  DÉSAM O R C E  LA  C R I S ELes autorités françaises ont voulu très rapidement désamorcerla crise née des déclarations du Premier ministre Valls, en af!ir‐mant "être attachées à leurs relations avec le Gabon sous la
conduite du président Ali Bongo, élu en 2009". C'était à la suited'une entrevue accordée hier à Matignon à l'ambassaddeur duGabon, Ngoyo Moussavou. Page 2Ph
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